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Feuille de route du centre exp®rimental, le plan dôaction 2007 ï 2013 du SMEL a très 

largement répondu aux attentes des commanditaires, leur donnant une meilleure 

lisibil ité des productions conchylicole et de pêche bas-normandes. Il a également permis 

de mieux faire connaitre les actions conduites par le syndicat au bénéfice des filières de 

production marines en Basse-Normandie. 

Issu dôun audit conduit en 2006, le plan dôaction se décompose en 7 objectifs axés sur la 

conchyliculture, la pêche côtière, la qualité des produits, la recherche et le 

d®veloppement, lôenvironnement littoral. 

111 actions ont ®t® r®alis®es sur la p®riode, pour un budget de 4,9 millions dôEuros et 

65 700 heures. 
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1- Un audit préalable : conduit en partenariat avec les pêcheurs et les 

conchyliculteurs 

 

Un audit conduit en 2006 par le SMEL en partenariat avec les représentants des 

professionnels de la pêche et de la conchyliculture bas normande, identifiait huit enjeux 

essentiels pour le maintien des activités de la filière : 1/ Gérer durablement les ressources, 

2/ Maintenir la rentabilité économique, 3/Maintenir la qualité et valoriser les produits, 4/ 

Inscrire les productions dans lôenvironnement et g®rer la qualit® du milieu, 5/ Optimiser 

lôencadrement de la profession, 6/ Am®liorer la formation, 7/ D®velopper lôinnovation. 

Parmi ces enjeux, cinq pouvaient b®n®ficier dôun appui scientifique et technique du 

centre expérimental du syndicat et constituèrent la feuille de route politique du nouveau 

plan dôaction : 

1- Conforter les activités maritimes liées aux ressources marines, 

2- Favoriser lôacquisition de connaissances pour optimiser la gestion de demain, 

3- Favoriser lôinnovation pour adapter les activit®s maritimes aux d®fis 

économiques de demain 

4- Favoriser les retombées sur le département de la Manche 

 

 Ces enjeux furent ensuite traduits dans un plan dôaction structur® autour de sept 

objectifs devant r®pondre aux attentes g®n®rales des professionnels et sôarticuler avec le 

plan opérationnel du Fond Européen pour la Pêche (FEP ï 2007/2013). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Conchyliculture Pêche

RESSOURCES : Gestion durable 

des ressources et des cheptels

Objectif 1 : 

Contribuer à 

l'optimisation des 

cultures marines 

régionales

Objectif 2 : 

Pérenniser 

l'exploitation de 

pêcheries régionales

RETABILITE ET ECONOMIE : 

Effort de pêche - économie de 

la filière

Objectif 7 : 

Contribuer à un 

observatoire socio-

économique

QUALITE ET VALORISATION : 

Cahier des charges qualité, 

ŎƻƳƳǳƴƛŎŀǘƛƻƴΣΧ

Objectif 4 : Participer 

au maintien et/ou à 

l'amélioration de la 

qualité des produits 

jusqu'à la première 

mise en marché

ENVIRONNEMENT ET QUALITE 

DU MILIEU : Enjeux sanitaires, 

environnementaux et conflits 

d'usage

Objectif 5: Suivi de 

l'évolutioin des 

écosystèmes 

littoraux

Objectif 6: 

Valorisation d'une 

pêche responsable

ENCADREMENT DE LA 

PROFESSION

FORMATION

ATTRACTIVITE : Valorisation 

du métier / Echanges / 

Animation littorale

INNOVATION 

PRODUCTION
MILIEU MARIN VALORISATION

PLAN D'ACTION SMEL

Objectif 3 : Recherche des procédés et/ou des technologies confortant les productions 

marines bas-normandes et améliorant la connaissance des écosystèmes littoraux

A
U

D
IT

Audit et plan dõaction 2007 ð 2013 du SMEL 
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Lors de la séance de son comité syndical du 23 octobre 2006, le SMEL validait les 

Enjeux, les Objectifs et les Projets du plan dôactions pluriannuel 2007 ï 2013. 

Araignée de mer  
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2- Un contexte en forte évolution au cours des années 2007 à 2013 

Au cours des ann®es 2007 ¨ 2013, un certain nombre dô®v¯nements ont impactés les filières 

de production bas-normandes et ont modifié la situation du SMEL en perturbant le plan 

dôaction initialement ®tabli. Les faits marquants sont expos®s ci-après. 

La conchyliculture : des mortalités ostréicoles et un déclassement sanitaire pour la 

mytiliculture et lôostr®iculture 

Apparue en 2008 et menaçant la survie des entreprises conchylicoles bas-normandes, la crise 

des surmortalit®s de naissain dôhu´tre a profond®ment marqué et transformé cette filière, dans 

des proportions difficile à mesurer.  

Le déclassement sanitaire de la quasi-totalité des bassins de production constitue le second 

fait majeur impactant la filière conchylicole. Cette évolution prévisible a fragilisé 

commercialement, directement ou indirectement nombre dôentreprises qui ont d¾ mettre en 

place de nouvelles stratégies pour continuer à vendre leurs produits. 

La pêche côtière : lôapparition de phytoplanctons toxiques et lôarriv®e de concurrents 

pour les pêcheurs 

Dans le même registre, la filière pêche côtière et petite pêche a dû tenir compte 

dôefflorescences de plus en plus fr®quentes de phytoplanctons toxiques (ASP toxines 

amnésiantes, DSP toxines diarrhéique). Ces efflorescences, actuellement limitées à la pêcherie 

de coquille Saint-Jacques de baie de Seine, ont cependant un impact économique non 

n®gligeable car il sôagit de la premi¯re p°cherie r®gionale en valeur. 

Enfin, les p°cheurs font maintenant face ¨ lôarriv®e de nouveaux op®rateurs (producteurs 

dô®nergie, exploitants de granulats, accords territoriaux avec les ´les anglo-normandes,é) qui 

entraine une réduction et un mitage des territoires de pêche. Cette situation, mal vécue par les 

responsables professionnels, leur demande plus grande lisibilité dans les suivis des pêcheries 

dont ils ont la responsabilité. 

Pour lôensemble des fili¯res de production : une réglementation de plus en plus lourde 

Enfin, toutes les filières de production sont affectées par un alourdissement progressif de la 

réglementation consécutive à la prise en compte de deux facteurs : la composante 

environnementale dans la gestion des productions et le renforcement de la protection du 

consommateur lors de la mise en marché des produits. 

Le SMEL : un centre technique reconnu au niveau national, tant sur le plan technique 

que scientifique 

La reconnaissance du centre expérimental du SMEL comme centre technique au niveau 

national par les directions g®n®rales de lôalimentation et des p°ches maritimes. Cette 

identification permet un meilleur positionnement du syndicat mixte dans un domaine public 

maritime resté sous administration étatique ; 
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La participation du SMEL à des programmes nationaux comme le programme SCORE et sa 

participation au réseau des centres techniques métropolitains qui mettent en valeur la 

reconnaissance scientifique et technique de la structure  

Au niveau régional, la mise en réseau du centre expérimental du SMEL avec des partenaires 

comme lôuniversit® de Caen (BOREA), lôIFREMER (station de Port en Bessin), LABEO, le 

CRC, les centres de formationé dans le cadre de deux structures, le Centre de R®f®rence de 

lôHu´tre (CRH) pour les mortalit®s dôhu´tre et le groupe COAST pour la p°che. 

Le SMEL : une clarification des relations avec le Conseil général du département de la 

Manche 

La clarification des relations entre le SMEL et le Conseil général de la Manche via une 

opération de mutualisation des fonctions support (secrétariat, finances, ressources humaines, 

juridique,é). 

Le SMEL : une diversification des sources de financement  

Les financements statutaires, qui constituaient ¨ lôorigine la totalit® des financements de la 

structure, nôont plus repr®sent® en 2013 que 25% des sources financières. Ce financement 

diversifié a entrainé une plus grande complexité dans la gestion des projets et une plus grande 

dépendance vis-à-vis des financeurs non statutaires. 

 

Pontes de seiche sur des orins  
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3- Résultats du plan opérationnel 2007 ï 2013  

Les sept objectifs du plan dôaction ont été déclinés en 28 projets présentés dans le tableau ci-

après. Certains dôentre eux apparurent plus ou moins tardivement comme les projets 13 et 14 

sur la mortalit® des naissains dôhu´tre ou celui traitant de lô®valuation de lôabondance de 

certaines espèces de sélaciens (projet 28). 

 

 Identification Libellé

Objectif 1 Contribuer à l'optimisation des cultures marines régionales

Projet n°11           Suivi de la productivité 

des bivalves

Fournir des valeurs objectives de la productivité biologique des bivalves apportant ainsi une 

aide à la gestion du Domaine Public Maritime

Projet n°12         Pratiques zootechniques 

conchylicoles

R®duire lôimpact des pratiques dô®levage sur lôenvironnement tout en optimisant les 

performances de production sur la base des zootechnies existantes

Projet n°13           Gestion des crises de 

mortalité d'huîtres

Favoriser la gestion des crises et faire en sorte que des solutions pratiques soient 

proposées

Projet 14 :            Sortie de crise des 

mortalités de naissain d'huîtres

Mettre en application les solutions proposées dans le cadre de la gestion des crises de 

mortalité d'huîtres

Objectif 2 Pérenniser l'exploitation des pêcheries régionales 

Projet n°21          Pêcherie de bulot Acquisition de donn®es biologiques en vue dôune gestion durable de la ressource

Projet n°22         Pêcherie ormeaux Acquisition de donn®es biologiques en vue dôune gestion durable de la ressource

Projet n°23         Pêcherie de crustacés Acquisition de donn®es biologiques en vue dôune gestion durable de la ressource

Projet n°24         Pêcherie à pied Acquisition de donn®es biologiques en vue dôune gestion durable de la ressource

Projet n°25         Pêcherie de coquille St 

Jacques
Acquisition de donn®es biologiques en vue dôune gestion durable de la ressource

Projet n°26 Pécherie de végétaux marins Acquisition de donn®es biologiques en vue dôune gestion durable de la ressource

Projet n°27 Pécherie de céphalopodes Suivi de gisements

Projet n°28 Pécherie de sélaciens Suivi de gisements

Projet n°29 Pécherie de praire Suivi de gisements

Objectif 3

Rechercher des procédés et/ou des techniques confortant les 

productions marines bas normandes et améliorant la connaissance 

des écosystèmes littoraux

Projet n°31         Recherche de nouvelles 

espèces

Diversifier lôactivit® dô®levage et de culture marine en recherchant de nouvelles esp¯ces 

susceptibles dô°tre d®velopp® dans notre r®gion

Projet n°32         Innovations 

technologiques

Identif ier, participer à la mise au point et valider biologiquement toute innovation technologique 

permettant ¨ la p°che et aux cultures marines, dôoptimiser leurs performances ®conomiques 

et de r®duire leur impact sur lôenvironnement

Projet n°33             La valorisation

Projet n°34         Milieu marin
Mettre ¨ disposition des m®thodes simples et pertinentes dô®valuation de la qualit® biologique 

de lôeau de mer

Projet n°35         Contribution à la 

recherche fondamentale

Apporter un soutien logistique et intellectuel ¨ la recherche fondamentale en vue dôoptimiser 

la gestion future des ressources marines

Projet n°36         Economies d'énergie

Projet n°37         Elevage d'ormeaux à terre
Assurer une veille scientifique et technique permettant dôoptimiser la rentabilit® des ®levages 

établis en Basse-normandie

Objectif 4
Participer au maintien et/ou à l'amélioration de la qualité des produits 

jusqu'à la 1ère mise en marché

Projet n°41         Qualité des produits de la 

pêche à la débarque

Améliorer les outils technologiques permettant la débarque de produits de la pêche de 

meilleure qualit® commerciale dans le respect dans un respect dôune p°che durable

Projet n°42         Stabulation de coquillages 

à terre
Améliorer les conditions de stockage à terre des produits de la mer

Objectif 5 Suivi de l'évolution des écosystèmes littoraux

Projet n°51         Production primaire
Suivi et caract®risation de lôenvironnement trophique des ®cosyst¯mes c¹tiers exploit®s par 

la conchyliculture et la pêche (culture et exploitation de gisement naturels de bivalves).

Projet n°52         Aléas naturels

Att®nuer les effets des d®r¯glements environnementaux en suivant lô®volution de certaines 

espèces envahissantes et en apportant une assistance à toute structure confrontée à un 

dysfonctionnement soudain de lôenvironnement dans le d®partement de la Manche 

Projet n°53         Impact des bassins 

versants

Identif ication et quantif ication des f lux de pollution bactérienne sur les bassins versants des 

f leuves côtiers granvillais et coutancais. Proposition de moyens curatifs

Objectif 6 Valorisation d'une pêche responsable

Projet n°61         Ecocertification
Fourniture de données biologiques en vue de la reconnnaissance d'une gestion durable des 

ressources

Objectif 7 Contribution à un observatoire socio-économique

Projet n°71         Mise en place Mise en place d'outils de suivi pertinent par rapport à la gestion durable des ressources

Projet n°72         Suivi
Fourniture de données biologiques, écologique et économique en vue de conforter la gestion 

durable des ressources

Liste des objectifs, des projets et des libellés du plan dõaction 2007 ð 2013 du SMEL 
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3.1- R®sultats globaux du plan dôaction 2007 - 2013 

 

Le tableau ci-après synthétise les valeurs obtenues pour quatre indicateurs de résultats ciblés 

sur le volet Plan dôaction 2007 - 2013 du SMEL : le nombre dôactions, les volumes horaires, 

les volumes financiers et les sources de financement. 

 

 

 

 

 

 

Nombres dôactions r®alis®es par le SMEL 

Au cours de la période 2007 ï 2013, 111 actions dôin®gales importances ont ®t® conduites. Ce 

nombre élevé souligne la diversité des thèmes abordés. 

Le suivi du nombre dôactions actives pour chaque ann®e pr®cise la pr®sentation. De 2007 à 

2010, le SMEL toujours très sollicité et fidèle à son cahier des charges (réactivité et proximité 

des professionnels), répond au plus près des demandes. Il sôensuit un ®miettement des actions 

et une diversification de plus en plus grande des taches. Aussi, à partir de 2010, une 

restructuration partielle des op®rations est r®alis®e permettant de rendre lôensemble plus 

efficace et plus lisible. Cela a conduit ¨ la r®duction du nombre dôactions engag®es 

simultanément. 

 

 

 

 

 

FEP + 

CPER
CG50 CRBN CG14 Divers CG50

Chambres 

consulaires
communes

Objectif 1 : Optimisation des 

cultures marines
31 19753 12,9  м смл фуу ϵ 14% 47% 13% 2% 4% 13% 7% 1%

Objectif 2 : Exploitation des 

pêcheries régionales
17 10377 6,8     уот рмт ϵ 16% 23% 17% 8% 6% 14% 7% 1%

Objectif 3 : Innovation 38 18322 11,92  м ном нтм ϵ 10% 32% 10% 0% 25% 14% 7% 1%

Objectif 4 : Qualité des produits 

/ 1ère mise en marché
6 354 0,2       пр уом ϵ 0% 46% 0% 0% 0% 35% 18% 1%

Objectif 5 : Suivi de l'évolution 

des écosytèmes littoraux
13 16460 10,7  м нмр орф ϵ 8% 30% 0% 4% 10% 29% 15% 1%

Objectif 6 : Valorisation de la 

pêche responsable
3 147 0,1       мм опу ϵ 0% 100% 0% 0% 0% 0% 0% 0%

Objectif 7 : Observatoires 

socioéconomiques
3 307 0,2       му тну ϵ 0% 100% 0% 0% 0% 0% 0% 0%

Total 111 65720 42,82  п фтм лпн ϵ 7% 54% 6% 2% 6% 15% 8% 1%

Bilan des indicateurs (nombre d'actions, volumes horaires  et volumes financiers)

Nre 

d'actions

Nbre 

d'heures

Nbre 

d'ETP
Coût           

(en Euros)

Financements fléchés Financements statutaires

Evolution du nombre dõactions r®alis®es par ann®e durant le plan dõaction 2007 ð 2013 du SMEL 
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Répartition des volumes horaires consommés au SMEL 

Le volume horaire a représenté 42,8 ETP soit une moyenne de 6 temps pleins. Précisons que 

29% de ce temps a été produit par des stages finalisés. 

De plus, les temps affect®s ¨ la r®alisation du plan dôaction ont repr®sent® 63% du temps total, 

15 % de temps ®tant par ailleurs d®di®s ¨ des op®rations non comprises dans le plan dôaction 

(gestion dôavants projets, relations partenariales,é) (cf. graphique ci-après). 

 

 

 

 

 

 

 

Une analyse ciblée sur les temps affectés aux sept objectifs du plan dôaction permet de tirer 

les observations suivantes. 

 

 

 

 

 

 

Présentation des volumes horaires (en %) des pr incipaux postes pour  le plan dõaction 2007 ð 2013 du SMEL 
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En 2007, les objectifs pouvaient être classés, selon leur importance temporelle, en trois 

groupes. 

- 1) - [ΩLƴƴƻǾŀǘƛƻƴ όƻōƧŜŎǘƛŦ мύ Ŝǘ ƭŜ ǎǳƛǾƛ ŘŜ ƭΩŞǾƻƭǳǘƛƻƴ ŘŜǎ ŞŎƻǎȅǎǘŝƳŜǎ ŎƾǘƛŜǊs  
(objectif 5) consommant chacun environ 2500 heures/an. 

- 2) - [ΩhǇǘƛƳƛǎŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ŎǳƭǘǳǊŜǎ ƳŀǊƛƴŜǎ Ŝǘ ƭΩ9ȄǇƭƻƛǘŀǘƛƻƴ ŘŜǎ ǇşŎƘŜǊƛŜǎ ǊŞƎƛƻƴŀƭŜǎ όƻōƧŜŎǘƛŦ мύ 
qui pour chacune nécessitaient moins de 1000 heures/an. 

- 3) - Enfin, la Qualité des produits à la 1ère mise en marché (objectif 5), la Valorisation de la 
pêche responsable (objectif 6) et les Observatoires économiques (objectif 7) qui émargeaient 
à moins de 200 heures/an. 

Le Comit® syndical, lors de sa s®ance de lôautomne 2006, marquait sa volont® dôaugmenter 

les efforts en direction des filières de production. Cette d®cision a ®t® suivie dôeffet puisque 

pour lôannée 2013, la ventilation horaire présenté sur le graphique précédent présente une 

répartition assez équilibrée entre les quatre objectifs (1, 2, 3, 5) précités. 

Par contre, le troisi¯me groupe dôobjectifs est resté peu actif, le SMEL ayant été peu impliqué 

directement dans la valorisation de la pêche responsable . 

Financements du SMEL 

Avec un co¾t estim® ¨ 4,97 millions dôEuros sur la p®riode 2007 ï 2013, le plan dôaction a 

représenté 75% des dépenses prévues par les différents budgets. 

25% des sommes allouées étaient issues de financements statutaires et 75% de financements 

fléchés sur des actions identifiées. 

Ainsi, les principaux financeurs des opérations incluses dans les objectifs 1 à 7 du plan 

dôaction 2007-2013 sont les suivants : 

- Conseil général de la Manche : 69% (54% sur financements fléchés et 15% sur financements 
statutaires), 

- Les Chambres consulaires : 8% (sur financement statutaire), 
- Les fonds européens : 7% (sur financement fléchés - seules 40% des sommes sollicitées ont 

été versées à ce jour), 
- Le Conseil Régional de Basse-Normandie : 6% (sur financements fléchés ς essentiellement à 

partir de 2009) 
- Le Conseil général du Calvados et diverǎ ŀǳǘǊŜǎ ŦƛƴŀƴŎŜǳǊǎ ό!ƎŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩ9ŀǳ {ŜƛƴŜ bƻǊƳŀƴŘƛŜΣ 
LŦǊŜƳŜǊΣΧύ : 2% (sur financements fléchés) 

- Les communes adhérentes du syndicat mixte : 1% (sur financement statutaire) 

Présentation de travaux dans le cadre du 

Centre de R®f®rence sur lõHu´tre 
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3.2- Objectif 1 du plan dôaction : Optimisation des cultures marines 

Réalisé 

Les suivis de la productivité des bivalves ont été conduits conformément au plan initial.  

Ils se décomposent en deux sous-groupes : les op®rations d®di®es ¨ la mesure de lôint®gration 

des activit®s dans lô®cosyst¯me (REMONOR traitant des hu´tres et le REMOULNOR ciblé 

sur les moules) et les actions destinées à apprécier la productivité professionnelle ostréicole et 

mytilicole via des approches spécifiques et cartographiques (valeurs culturales et Indicateurs 

schéma des structures). 

Sur le plan logistique, le retrait progressif de la station Ifremer de Port en Bessin du réseau 

REMONOR, au profit du réseau national RESCO auquel le SMEL participe, a entrainé une 

réduction de la couverture spatiale du réseau REMONOR.  

Le second volet programm® dans le plan dôaction, a port® sur le suivi et lôam®lioration des 

pratiques zootechniques. Dans ce chapitre, les actions ont été conduites en concertation étroite 

avec les représentants professionnels (CRC NMN). Par voie de conséquence, elles ont été 

fortement influencées par la conjoncture tant en terme de choix op®rationnel que dôapplication 

des solutions proposées par le SMEL.  

Ainsi, les opérations engagées ont abouti à des propositions zootechniques dont certaines ont 

été appliquées (balnéation des cordes à moules dans une saumure) et dôautres pas ou 

partiellement appliquées (broyage avant épandage des petites moules). 

Imprévus 

Lôapparition des surmortalit®s de naissain dôhuitre ¨ lô®t® 2008, a ®t® lô®v¯nement majeur de 

cette période. Véritable électrochoc, ces mortalités se sont répétées les étés suivants et se sont 

m°me accompagn®es dôune augmentation des mortalit®s chez les hu´tres vendables au cours 

des mois estivaux de lôann®e 2013. 

D¯s 2009, lôensemble des parties prenantes de la probl®matique, se sont regroup®s au sein de 

deux entités :  

- ƭŜ ƎǊƻǳǇŜ ŘΩŞǇƛŘŞƳƛƻǾƛƎƛƭŀƴŎŜ1 Υ ǎƻǳǎ ƭΩŀǳǘƻǊƛǘŞ ŘŜǎ ǎŜǊǾƛŎŜǎ ŘŜ ƭΩ9ǘŀǘ ό55¢aǎύΣ ŎŜ ƎǊƻǳǇŜ 
avait pour finalité de recueillir, valider et diffuser le plus rapidement possible, des 
observations issues principalement des professionnels. 

- Le /ŜƴǘǊŜ ŘŜ wŞŦŞǊŜƴŎŜ ŘŜ ƭΩIǳƞǘǊŜ2 (CRH) Υ ǎƻǳǎ ƭΩŞƎƛŘŜ ŘŜ ƭΩǳƴƛǾŜǊǎƛǘŞ ŘŜ /ŀŜƴΣ ƭŜ /wI ŀǾŀƛǘ 
ǇƻǳǊ ŦƛƴŀƭƛǘŞ ŘΩŞǘǳŘƛŜǊ Ŝƴ ǊŞƎƛƻƴ ƭŜǎ ǇƘŞƴƻƳŝƴŜǎ ŘŜ ƳƻǊǘŀƭƛǘŞ Ŝǘ ŘŜ ǇǊƻǇƻǎŜǊ ŘŜǎ ǎƻƭǳǘƛƻƴǎ 
organisationnelles et zootechniques. Le CRH a été soutenu financièrement par le CRBN, le 
CG50 et le CG14. 

Les actions du SMEL ont été scindées en deux groupes : la gestion des crises comprenant le 

suivi objectif des mortalit®s, lôadaptation des pratiques usuelles au nouveau ph®nom¯ne et 

enfin la participation à des travaux de recherche régionaux et nationaux sur les modalités de 

contamination du pathogène incriminé (herpès virus OsHV1). 

Coûts de réalisation et approche du plan de financement de cet objectif 

Lôobjectif, cibl® sur lôoptimisation des cultures marines a co¾t® 1,612 millions dôEuros 

repr®sentant 24% du budget total du plan dôaction 2007-2013. Le volume horaire 

                                                 
1
 Groupe dô®pid®miovigilance : DDTM 50, DDTM 14, CRC, IFREMER, SMEL 

2
 CRH : université de Caen (BIOMEA), IFREMER, LABEO, SMEL, DDTMs, CRC NMN, LMA, CFPPA 
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consacré à cette thématique a été de 19700 heures soit 15% du volume horaire total sur la 

période (agents + stages finalisés) (cf. Tableau suivant). 

 

FEP + 

CPER
CG50 CRBN CG14 IFREMER CG50

Chambres 

consulaires
communes

Projet 11 : Suivi de la 

productivité des bivalves
8 9398 4,6     тмф пор ϵ 10% 36% 2% 0% 15% 23% 12% 1%

Projet 12 : Pratiques 

zootechniques conchylicoles
7 1919 1,3     мпу лту ϵ 11% 43% 0% 0% 0% 30% 16% 2%

Projet 13 : Gestion des crises de 

mortalité d'huître
10 5423 3,5     рмл нлс ϵ 19% 60% 14% 8% 0% 0% 0% 0%

Projet 14 : Sortie de crise des 

mortalités de naissain d'huître
6 3013 2     ноо нсф ϵ 15% 47% 34% 0% 0% 0% 0% 0%

Total 31 19753 11,4  м смл фуу ϵ 14% 47% 13% 2% 4% 13% 7% 1%

SMEL Plan d'action 2007 - 2013 - Objectif 1 : Optimisation des cultures marines. 

Bilan des indicateurs (nombre d'actions, volumes horaires  et volumes financiers)

Financements fléchés Financements statutaires

Nre 

d'actions

Nbre 

d'heures

Nbre 

d'ETP
Coût           

(en Euros)

 
 

Lôindicateur « nombre dôactions » reflète la complexité du sujet abordé. Les quatre projets 

traitent des thèmes assez complexes qui nécessitent un découpage opérationnel assez fin. Le 

projet 13 cibl® sur le suivi et lôanalyse de mortalit®s a ®t® particuli¯rement difficile à mettre en 

place : sujet nouveau, aucune hypothèse scientifique solide expliquant les phénomènes 

observés. Tous ces éléments ont demandé une phase exploratoire multiple, tentant de cerner 

lô®cologie du pathog¯ne, les modalit®s dôinfestation, les modalit®s de d®fense de lôhu´tre 

(syst¯me immunitaire),é 

 

Par le biais de lô®volution du nombre dôheures affect®es aux projets, le graphique suivant 

illustre la dynamique des actions conduites dans le cadre de lôobjectif 1. 
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Trois périodes ressortent de lôanalyse du graphique :  

La première concerne les années 2007 à 2009 et se déroule selon le prévisionnel établi en 

2006. Lôessentiel des efforts est concentr® sur le suivi des productivit®s de bivalves, destin® ¨ 

fournir des indicateurs de gestion fiables au CRCNMN et aux DDTMs.  

La seconde p®riode sô®tale de 2009 ¨ 2011. En accord avec le CRCNMN, le SMEL qui vient 

dôachever certains programmes sôinscrivant dans le point pr®c®dent, oriente ses moyens 

dôinvestigation vers le suivi et la r®solution des mortalit®s de naissain dôhu´tre. Une op®ration 

spécifique sur la colonisation des substrats durs par les huîtres sauvages et réalisée par une 

stagiaire explique le pic de 2010. 

Enfin, la dernière période qui occupe les années 2012 et 2013, est dédiée à la validation de 

sc®narios zootechniques susceptibles de faire baisser les mortalit®s de naissain dôhu´tre. 

3.3- Objectif 2 du plan dôaction : Exploitation  des pêcheries régionales 

Réalisé 

Au cours de la période considérée, le SMEL a suivi six esp¯ces ou groupes dôesp¯ces g®r®s 

régionalement par le biais de six projets. 

Le bulot, lôormeau et les crustac®s (homard) ont fait lôobjet dôun suivi r®gulier pr®alablement 

d®fini avec le CRPBN et pour partie avec lôIFREMER.  La fr®quence des observations et 

mesures a été déterminée par les capacités opérationnelles du SMEL et le cahier des charges 

des plans dô®chantillonnage pr®vus pour chaque suivi. Les informations recueillies et les 

analyses produites ont été présentées lors de différentes commissions du CRPBN. 

Dans le cas de lôormeau, r®unissant les partenaires pr®cit®s ainsi que la DDTM et les p°cheurs 

plongeurs professionnels, une réunion annuelle fait le bilan de la campagne et définit les 

conditions dôexploitations de la campagne suivante. 

Des opérations plus ciblées, destinées à éclairer tel ou tel aspect de la gestion de certaines 

p°cheries r®gionales ont ®t® men®es ¨ bien. Citons les essais de semis de juv®niles dôormeaux 

et de coquilles Saint-Jacques, le suivi de cantonnements à homard, la mise au point dôun 

indicateur pr®visionnel de ponte chez la seiche, le projet NETALGEA ax® sur lô®valuation de 

la fili¯re de production des macroalguesé 

Lôensemble des suivis et des op®rations cibl®es r®alis®s ont concouru ¨ la stabilisation et la 

rationalisation de lôexploitation des p°cheries. 

Non réalisé 

Le plan dôaction 2007 ï 2013 devait porter une attention particulière à la pêche à pied 

professionnelle. Apr¯s analyse par le CRPBN et le SMEL de la typologie de lôactivit®, des 

compétences requises et du plan de charge du syndicat mixte, il a été jugé préférable de 

confier certaines évaluations de stock comme celle de la coque à un organisme spécialisé : le 

GEMEL. Ainsi, le SMEL ne sôest pas investi dans cette th®matique. 

Il en est de m°me dôun suivi de la praire qui nôa jamais vu le jour en raison de la faible 

incidence ®conomique de cette activit® et de la mise en place dôun programme de recherche 

par la station du MNHN de Dinard. 
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Imprévus 

Suite ¨ lôinterdiction dôexploitation de la raie brunette en 2009 - lôexploitation des s®laciens 

incrimin®s ®tant sous le contr¹le de lôUnion europ®enne - le CRPBN a sollicité le SMEL pour 

la fourniture dôune assistance logistique ¨ lô®valuation de lôabondance de certaines esp¯ces de 

raie ; Le travail produit en région au cours des années 2012 et 2013, a permis de lever 

lôinterdiction de p°che de la raie brunette, les conditions dôexploitation restant ¨ d®finir. 

Coûts de réalisation et approche du plan de financement de cet objectif 

Sur la dur®e du plan dôaction, lôassistance technique et scientifique du SMEL aux pêcheries 

régionales a coûté 837 000 Euros représentant 13% du budget total du plan dôaction 2007-

2013. Le volume horaire consacré à cette thématique a été de 10 380 heures soit 8% du 

volume horaire total sur la période (agents + stages finalisés) (cf. Tableau suivant). 

 

 

FEP + 

CPER
CG50 CRBN Divers CG50

Chambres 

consulaires
communes

Projet 21 : Pêcherie de bulot 4 3948 2,6     олф фпу ϵ 26% 13% 47% 10% 5% 1%

Projet 22 : Pêcherie d'ormeau 2 1140 0,7       тн лон ϵ 7% 47% 0% 30% 16% 2%

Projet 23 : Pêcherie de 

crustacés
7 1317 0,9     ммм рлр ϵ 12% 41% 0% 30% 16% 2%

Projet 24 : Pêche à pied 0 0 0                  π ϵ 0% 0% 0% 0% 0% 0%

Projet 25 : Pêcherie de coquille 

Saint-Jacques
1 1212 0,8     млп тфо ϵ 15% 20% 41% 8% 14% 2% 1%

Projet 26 : Pêcherie de 

végétaux marins
1 1222 0,8       ус ттс ϵ 65% 33% 0% 2% 11% 0%

Projet 27 : Pêcherie de 

céphalopodes
1 1364 0,9     моф фмр ϵ 13% 8% 29% 32% 16% 2%

Projet 28 : Pêcherie de 

sélaciens
1 174 0,1       мн рпу ϵ 9% 42% 37% 9% 1% 0%

Projet 29 : Pêcherie de praires 0 0 0                  π ϵ 0% 0% 0% 0% 0% 0%

Total 17 10377 6,8     уот рмт ϵ 16% 23% 17% 8% 14% 7% 1%

Bilan des indicateurs (nombre d'actions, volumes horaires  et volumes financiers)

SMEL Plan d'action 2007 - 2013 - Objectif 2 : Exploitation des pêcheries régionales

Nre 

d'actions

Nbre 

d'heures

Nbre 

d'ETP
Coût           

(en Euros)

Financements fléchés Financements statutaires

 
 

 

Le nombre dôactions pour un projet donn®, pris comme indicateur de la complexit® du sujet 

montre que les questions les plus délicates en terme de conduite de projet ont été celles 

portant sur les crustacés (homard) et le bulot. Ce sont celles qui ont généré les gestions les 

plus abouties (certification MSC pour le homard et en cours de certification MSC pour le 

bulot). 

Sur les autres p°cheries, le SMEL sôest concentr® sur une question unique. 

 

Par le biais de lôexpression de lô®volution du nombre dôheures affect®es aux projets, le 

graphique suivant illustre la dynamique des actions conduites dans le cadre de lôobjectif 2 via 

lôindicateur ç suivi horaire ». 
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A la lecture du graphique, il est possible de regrouper les projets en trois classes : 

- Un projet fonctionnant selon un rythme clairement défini Υ ŎΩŜǎǘ ƭŜ Ŏŀǎ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ но ǊŜƭŀǘƛŦ ŀǳȄ 
crustacés (homard) et du projet 21 assurant le suivi des gisements de bulot. Ces opérations 
conduites depuis de nombreuses années fonctionnent selon un protocole pertinent, établi de 
longue date. 

- 5Ŝǎ ǇǊƻƧŜǘǎ ŎƻƳǇǊŜƴŀƴǘ ǳƴ ǎǳƛǾƛ ǇǊŞŞǘŀōƭƛ Ł ƭΩŜȄŜƳǇƭŜ Řǳ ǇǊƻƧŜǘ ǇǊŞŎŞŘŜƴǘ ŀǳǉǳŜƭ ǎŜ 
ǎǳǊŀƧƻǳǘŜ ǇŀǊ ƳƻƳŜƴǘ ŘŜǎ ƻǇŞǊŀǘƛƻƴǎ ǇƻƴŎǘǳŜƭƭŜǎΦ /ΩŜǎǘ ƭΩŜȄŜƳǇƭŜ ŘŜǎ ǇǊƻƧŜǘǎ 22 pour lequel 
une opération de semis est lancée en 2008 puis, qui accueille en 2013 des tests sur la 
ǇŀǘƘƻƭƻƎƛŜ ŘŜ ƭΩƻǊƳŜŀǳΦ 

- Des projets correspondant à des opérations qui se mettent en place et qui montent plus ou 
moins rapidement en puissance (cas des projets 25 : coquille-saint-jacques, 26 : végétaux 
marins, 27 : céphalopodes, 28 : sélaciens) 

3.4- Objectif 3 du plan dôaction : Innovation, recherche et développement 

Réalisé 

Lôinnovation est un subtil m®lange de sensibilit® aux ®volutions techniques et scientifiques du 

moment, de r®activit®, dôanticipation... Ainsi, la programmation et la nature des travaux 

réalisés ont été fortement dépendantes de la sensibilité et de la motivation des agents 

concernés. Sur les sept projets initialement prévus, cinq ont été réalisés.  

Lôidentification et lô®valuation du potentiel technique et ®conomique dôesp¯ces locales a 

constitu® lôossature dôun projet qui a trait® 11 sujets sur la p®riode : Trois espèces ont semblé 

aptes à un développement, six ont été jugées inaptes à un développement et certains aspects 

biotechnologiques ont été examinés sur deux organismes marins. 

Lôinnovation technologique portant sur les moyens de production a constitu® le second projet. 

Les nombreuses actions conduites ont porté sur la zootechnie conchylicole et les pratiques de 

pêche. 

Le troisième projet a regroupé des actions engagées sur la mise au point de méthodes 

analytiques simples et pertinentes (bioindicateurs et biomarqueurs) permettant dô®valuer la 

qualit® biologique de lôeau de mer. Des applications ont été réalisées avec succès dans ses 

secteurs portuaires et dans les r®seaux dôalimentation en eau de mer de zones aquacoles. 


